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Le clin d’œil de lybek
LE  4 e  c o n s e i l 

d ' adminis t rat ion  de 
l'Institut universitaire des 

sciences de l'organisation Sophie 
Ntoutoume Emane (IUSO-
SNE) a eu lieu le 6 juillet 2022 
sous la présidence du ministre 
de l'Enseignement supérieur, 
Patrick Mouguiama-Daouda, 
qu'assistait son collègue délégué, 
Max Samuel Oboumadjogo. Les 
rapports moraux et financiers 
ont  é té  appréc iés  par  l es 
administrateurs, dont la majorité 
a donné quitus à la directrice 
générale, Pr Marcelle Ibinga 
Itsitsa, pour sa gestion.
Relativement aux rapports 
moraux de 2020-2021, on note 
par exemple une évolution des 
effectifs des personnels et des 
apprenants par niveau. Mais 
aussi un bilan pédagogique 
caractérisé par le choix de 
davantage professionnaliser 
les enseignements et la mise 
en place de la formation en 
alternance.  Aussi  le  bi lan 
général des diplômés se chiffre-

t-il, depuis 3 ans, à 3 485. Sur le 
plan financier, on note un solde 
positif. Toute chose qui, lors du 
vote du quitus financier, a plaidé 
favorablement pour la gestion 
actuelle. 24 membres sur 30 lui 
ayant apporté leurs voix sans 
réserve.
Malgré ce  vote favorable, 
l e  p r é s i d e n t  d u  c o n s e i l 
d 'administration a insisté 
sur  les  recommandat ions 
devant permettre d'améliorer 
les résultats de l'IUSO-SNE. 
E t   P a t r i c k  M o u g u i a m a -

Daouda de citer l'insertion 
professionnelle des diplômés, 
l e s  p ar te n ar i at s  ave c  l e s 
entreprises, l'ouverture des 
filières à taux d'employabilité 
réel. D'autant que, concernant le 
point précédent, le pourcentage 
d'apprenants qui sortent sans 
trouver un emploi reste tout de 
même préoccupant.
La DG Ibinga Itsitsa est sortie 
satisfaite de ce conclave. Avec 
en ligne de mire l'application 
stricte des recommandations de 
l'instance décisionnelle.

Enseignement supérieur : quitus 
à la direction générale de l'IUSO

SCOM
Libreville/Gabon

Le ministre en charge de l’Enseignement supérieur, Patrick 
Mouguiama-Daouda, a présidé les travaux. 
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LA toute première cuvée 
de doctorants en sciences 
de gestion de l'Université 

Omar-Bongo (UOB) a présenté, 
le 11 juillet 2022, ses travaux 
de thèse pour l'obtention du 
diplôme de 3e cycle (doctorat).
Deux impétrants ont ainsi 
planché devant un auguste jury. 
Il s'agit de Gildas Maël Mba 
Bikoro dont la thèse portait sur 
" Stress au travail et intention de 
quitter les téléopérateurs : une 
analyse de l'effet modérateur du 
soutien social, cas d'un centre 
d'appels " et François-Xavier 
Mvogo (" La gestion du capital 
social du propriétaire dirigeant 
et la performance des TPE 
gabonaises : le rôle médiateur 
des ressources stratégiques 
externes ").
Les fourches caudines du jury ont 
fléchi devant la pertinence de ces 
deux thèses et la rigueur que se 
sont imposée les deux candidats. 

Un jury tatillon dans la critique 
et qui a repris, à l'intention 
des candidats, la nécessité de 
l'approfondissement de certains 
aspects de la recherche, quitte à 
étendre celle-ci à d'autres pôles 
administratifs disposant des 
mêmes outils de travail.
Mais, cette soutenance est en 
elle-même historique, a noté le 
Pr Hervé Ndoume Essingone qui 
a présidé le premier jury (aux 
côtés des Prs Ruphin Ndjambou 
et Jean-Paul Mamboundou, 
les  autres  inter venant  en 
audioconférence depuis la 
France et le Cameroun). Il devait 
féliciter les cadres universitaires 
qui, des années durant, ont mené 
le combat d'ouvrir à l'UOB un 
3e cycle destiné aux sciences de 
gestion.
Mais  c ' e s t  à  p ar t i r  d 'une 
convention conclue entre l'UOB 
et l'Institut national des sciences 
de gestion (INSG) que les lignes 
ont véritablement commencé à 
bouger. " Inscrire un programme 
doctoral en sciences de gestion 
n'a pas été aisé ", au regard des 

multiples contingences qui ont 
émaillé le cheminement vers 
son aboutissement. Mais, il 
s'est agi aussi d' " une vision, 
d 'une  acceptat ion  "  pour 
convaincre sur " l'intérêt d'un 

tel programme ".
Cette première soutenance 
doctorale en sciences de gestion 
doit être perçue également 
comme " un signal à l'écosystème 
scientifique universitaire qu'il y 

a des problématiques variées de 
gestion à explorer ".
Au terme des délibérations, les 
jurys ont décerné la mention 
"Très honorable" aux impétrants.

UOB : la soutenance des 
premiers doctorants de l'INSG

ENA
Libreville/Gabon

Les deux impétrants autour de leur directeur de thèse, Jean-Paul Mamboundou.
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